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            La Ville met à l’honneur 7 antoniennes pour le 8 mars 
 
À l’occasion du 8 mars, journée internationale des droits des femmes, mais aussi des 
Jeux Olympiques de Paris 2024, la Ville met à l’honneur sept antoniennes qui 
représentent le mouvement sportif antonien. 
Chacune témoigne à travers une campagne d’affichage dans la Ville et dans des 
vidéos, diffusées sur les réseaux sociaux, d’une vision de la femme, par son 
parcours, ses choix et ses implications dans le sport. 
 
7 sportives antoniennes à l’honneur 
 
Agathe est pentathlète en sport étude, Johanna est capitaine des Amazones (équipe 
de rugby féminin), Malika est éducatrice sportive, Mélanie est maître d’armes à 
Antony Sports Escrime, Sarah est triathlète, Stéphanie est présidente d’Antony 
Athlétisme 92 et Violette est championne du monde de tir à l’arc. 
 
À Antony, les femmes sont moins présentes dans les associations sportives : on en 
compte 40 % chez les moins de 18 ans et seulement 36 % chez les plus de 18 ans. 
De même, cette faible proportion de jeunes filles se remarque davantage dans les 
sports dits « masculin » comme le judo, le rugby ou le tennis. « Nous avons souhaité 
mettre en avant des éducatrices, des présidentes de club, des athlètes de haut 
niveau pour montrer aux jeunes filles que rien n’est impossible pour elles, 
explique Patrick Reynier, conseiller municipal délégué aux sports. Il faut qu’elles 
s’identifient à ces modèles inspirants. » Aujourd’hui, les clubs s’appliquent davantage 
à féminiser leur bureau et leurs adhérents, comme Antony Metro 92 qui a ouvert une 
section féminine de rugby. « Je ne me pose pas la question si je fais un sport de 
garçon ou non, indique Johanna, capitaine des AMazones et participante de la 
campagne du 8 mars. Je fais un sport que j’aime, dans lequel je m’épanouis et qui 
m’aide à me défouler. J’ai beaucoup évolué grâce au rugby. » 
 
Créer un environnement bienveillant 
 
Afin de garantir un environnement où tous, hommes et femmes, filles et garçons se 
sentent en sécurité, la Ville a noué un partenariat avec une association d’utilité 
publique, Colosse aux pieds d’argile. « Nous agissons depuis plusieurs années en 
sensibilisant les clubs sur les dérives sexuelles, les violences et les bizutages qui 
entachent les si belles valeurs du sport », confie Stéphanie Schlienger, maire 
adjointe en charge de l’égalité femme/homme. 
« La prévention est essentielle pour lever le tabou et briser l'omerta. Il en va de 
l'avenir de nos enfants et des adultes qu'ils deviendront.  
A terme, nos subventions municipales seront conditionnées à la mise en place 
d'actions concrètes au sein des clubs pour lutter contre ces dérives. » 
 



                                                                                        

                                  

Par sa campagne de communication citoyenne, la Ville incite toutes les femmes à 
s’investir là où on ne les attend pas forcément, à égalité avec les hommes dans la 
pratique sportive comme dans l’encadrement. 

                          

                           
                      Violette, championne du monde de tir à l’arc 

 

            

                     

 


